
FAITS DIVERS.

Ai;w;MPKNTATr^ .^^xrsSls.
La dcouv erte aari tifrs'de t Ca.
lifornie et de l* le C * an i u ofonde
perturlbation 1 al xN tir des "m-
taux dprcie a ie d lertver hitrin-
rique. ge^t'V s qie rOprsen-
tant toutes les autres valeurs positives, n'en
subiwent pas moins les lois gnrales de la

^(dPieu.' j-4WenetL rare et len r

valeur gae4o t7 -e't--dire cque celle do tons
les le sigune 'cowventionnel
diminum pomr a re cin rapport arvec le
chiffre de la circn moneifre. 'ils

etuiginfifat, vt l " -
cite bt se vestl i'5li dn e 'ale pr -
portion. Cec eit l1mnftal*t4 ta i nous -

iinoI.s ces vrits de M31. de la Palisse, c'est
pour coldTattre des concluions *qui ne inous
Aseinblent pas logiques.

On seitlble crainwire I';pengeentntion ex-
*traordirinir-e de l'or . canse de grands troi-
1is dans le connuerce et negperpetue Li 1k-
sre des cla4sss qui nie posodet point C'est.
>ion lei crovins, une (rrer, cair si la valour

*s'lin b'n-fonl.s par (xemiilie, anurns'te iin
diaimirnc avre lI ceris'en5t <u la (ldiwilwate til1
<des i taux pnrcieux, d'unie autre pa-'rt le sa-
Lire de I uritr, de 'hounne de peine, de
l'a-tisani, (l'e rienploy, do tonte la cl.iasse lo-
norable des proleraire, snuit la iniime iii 'et les

mines variationsi. Le trav ail de <iual1ne n;i-
turc qi! itoit, est poutir clui quii le dotilie une
vritable prohitet. 'c's le travail <liii tyie-|
formne le ilesert-et le -couvre de vies ou dle
chianirp c'4st le trevaiu&ni cr les 'apitauix;'i

erit travail iqui fait du roinuerce nie re
lit. Le traivail 'est donc pas, coiinliuu l; h
it4 souv t, on conflit avec le cl ital;colai-ci

'4i petit pis 'asservir, et s'il y a u.ins certhiiis
days les dviations la rgle que nous ta-

bliHRons, on doit attribner tut etat norniuil
ic causes * politiques oitn sci;le. Quant aux

rapports existhnt entre la valeur des nitimix
I>reictiix et eelle du travail, 'ils smnt trop alh-
solu.s, trop riureux pour pouvoir tze eoni-
tests.

Malts par eti troiver la preuve, il nM faut
point se placer danLs un pays sujet aux coni-
wIitis,'poliriquies, (n <qe uCInace suit une1
in4aO0i, Mittie<cotoalition des puissances voi-
Raiwt,'iIfinpitude ragit d'une manire
fcheuse sur les affaires etruit l'quiiltbre
lmont ias parlas fplus hiat. Le falbricant,

Sl'saietei!r, le cniumtant, craiguaut nue
ca1 he imiainente, tsaurisent au dtri-
n mt; dce onvriersn<a resserrent leurs opera-

miont Ce qui jette une foule de tra.ailleurt6ur
Je pav.
, Mais voyez s'il * est iahfi a Etats-Unis
) UJa tranquillit &vorise le dveloppement
d6e lareep6it tgrale. Avec faccroisse-

-!Mi4nb*es i teaax s'sceinit le salaire en mme
'temps que la vateir de" 1iens meubles et ini-
nmeubles. De nonveaux rapports s'tablissent
et servent la rapide propagation Al bien-
tre indiv'iduel et public. Le bon march est
tIaouIm an mauvais signe, car il amne la r-
duetism du fdaire et mte l'essor du cotamer-
o.d L UOWndua des a ffaires languit, et
dis l iyp)e4e pi-y"articipent
devcut .mons eonmd C'est la pre-
enMi cause 'de f ouvrier qui ga-

c'dam piksta saree ;dira-t-on encor i
n'est pjas plus richew que elai qui enl gagn: I

cela d" l, r

bc

ii A

LES TRAITMS DE 1815.
Oh lit d la J Gf tde E rala G k
Les tr. e Iar, de p

Sla-Chapelfe, aitenulc? sa fem ans^
pn la rleoniasinemcee e Lo*i ie Phi

S1880, vont se;trouverinfinaa s
historue^ essentetelpr nn
inr nouvel-eitiperenr sous le titre de Napot n
Ill. lRecennaitre le troisime souvCrairi le
la dynasti-napoleonieg, c'esimpliciteelint
reconnatre Napoloni II et toris e cond-
tions qui avaient accompagn l'abdicaition de
l'empereur. Pela part de l'Autriche surtout,
la reco iec tacite et posthume du duc

de di t comme *vmperarrlews FranTais
lIe. sera pinm un des faits les inois cerieux de

his:ti ire (le la dipimatie europeeune. Pau-
vre aipliinafie! comme tots les predents de
I S.0 et aes anmines qui suivent se lvent cen-
tre vle imaiiintenmit pour Pacedier. L'Pter-
ne] mot des lkis romaitnes est sur l'Enropc:
Prtei*C l/getit qntm feuistis.

LA rLor n1>TA-NE.-f1lh(hitent (e Bran.
i itree. dans l'tat ldu 3Issausetts, t con-

lnunin dernierenmeit mne miiniaidi de dix
lidistres onur avoir vendnu deux pintes de ci.
S'Ire un le ses viiins. L

a 
;ii est iflexible,

ct si on eoiit'ime lan mettre rinoureusmeiti
exeuilion le;s .isns frniticte' ou aleo-

eoliquns no pnuvrent etre intro'lnitrs 1su les
fnniTk!s ()'; moveir dii vritabil eontre-
jn1de <e i( Tri y a de lpiisaint danis la con.

n1o)i'oii dont il rqVsrtioIn p' n ut c'est
,j(ie le eAlVM*rIx vii .cen ,e;t' qin elle I
t proinoce C st 1ln ([-s c1i!in]io(ns les plus
ardens (le lit loi.-AblI'r//e.

Pension iatet Externat
T)E

JEUNES BlM1IEIIES,
Dirig par Mme. Renad (ne Traer.)

AUX OPELUSAS.
C( ET tabls.-Lement proximit dela vil-

.le, (anrici)ne rsidence de Mr. LtabicLc,
offre un local vaste et salubre.

Les lves y seront constanimment P'objet
de la surveillanmc la plus assidue et la direc-
trice s'appliquera surtout leur donner les
principes d'une )onne et solide ducation,
dont l'instruction religieuse formera la base.

L'enseignement embrassera un cours pro-
gressif de Lecture, d'Ecriture, l'tude de la
langue franaise et surtout celle de la lan-
gue anglaise, la Gographie, la Sphre,
l'Arithmtique, l'Histoire sacre, Ancienne
et Moderne et tous les ouvrages raignille.

Les prix sont fixs par prnestre, *insi
qu'il suit.

Instrctmn, . . . .. .$10 00
Mauiqne, . . . . 18 00
Pension, . . . . 25 00

Gy'-La Ilentre des Classes a eu lieu le
25 Octobre.

1plousas, 13 Mars 1852.-la.

T. B. COOMIIBER, Peintre,A NNONCE respetuemsement aux lihabi-
tans de St. Landry et des Paroisses en-

vironnautes qu'il vient de 'itablir d'une ma-
nire pernanente anx Opelmuas, oi il est
prt A recevoir tons prdreg pour ternir et dar-
ner jes vie ae meables de toutes descriptioriw,
vieux lateaux remis neuf; collage de pa-

ventidlsj,por salles ' mage,.S &c. &C.
Pour ordres ou d'atres particuliairits, s'a-

dresser aux di*ars du Cswrrier des Qpi-
lousas.
..QB^Bs, 21 Eyv%^5g4a.. ^ *

Carrussir & Forgeron
LE soussign informe le public

en gnral qu'il est maintenant
prt excuter, sur ordres, dahs

le p)Hsbfirf4liai et des conditions.a rison-
nables, d< VOITURES, BC<SIBS, . Il r-
pare aussi les voitures, comme pti-kipass.

py-Le soussign est aussi prt excuter
tous ordres eonerma 'le .tker de forgeron,
&c. Il ullette msettaeuseient ane part
du patroag pqbli. .

JOEP1E1 G(1IBBS.
Oplousas, 2 Fvrier l852.-^-lau,

TE Pouffign hifime regpectueusernent
LU ses auueet~ Je jublie qu'il vient de re-cevoir un tmeug cotpkt. de fraiches

xndeeinest, U&e.&., -et qu'il continuera ce
genre d'4*irS doms le Omo ixuo1 l pr-
cdenjmmi ppw Je _;Wr (J A. *9d e '..

%m pemn q%& ce qm a rap-

L 'r1~r K!clprugrand'
$dm, lei t a les

4, d

"one 4 f*0sUre et lGbe Mo4J W

eti'*s1 que

qai1 app-

4:p

. LECTION.
U ue Son Ercellenoe oep

Guvemrnmir de 1 l'It4t de la
isk 6 sa Prltoafion, en dWI du -2

verb ordonnan qu'une lectin ait lieu
d es di. istricts (dlection de ceat aroisse,

le quat iundide Dcimbre prochain,J 85. 2-
tant le i u mme mois. dans le'but de p1ndre le
vote du peuple pour le choix d'un Gouverefiir. d'un
Lieutenant-gouverneur, d'un Secr'taire d'Ltat.d'un
,Avocatideal1'1un Trsorier d'Etati 4|i Suris-.
tendant de Ilflth iion publique, et desM>mbres de
IAssemble Gnrale.

1Ef t-eisfquene, ti*il soit enmn que j Harrison
:gers. Sherif d la Paroisse fSt. Landry,ionform-

mnient la loi et ladite proclamniation, dmnie par le
prsent evis*a= Comnmisaaira d'elctidl de la Pa-
roisse St. Landry. que ladite lection aun lieu dans
ladite Paroisse, le Lundi 21mc jour deDcembre
1852). -ntreneuf hpures dui matini et qiatre heuref
dle Faprs-midi aux diffrents districtedu Jury de
Police suivans, saor:

ler. I)istiict.-A la Maison de Cour, lans la vifle
des Mpelnisas.

2mi. District.-A la demraure de Pratcis Trainer
dlans la v ille de Washington.i.

tme. District.-A la demeure de Milhel Emonetf
la Priirie Gros Chermiiil.
4mre. District.-A 'lnrinfnne demetre d'Edmni

Estilette. au (iat l Coteau.
ine. 1istrict.-A la Maison d'Ecce d'enbas. 

Bi llev<e.
tre. District-A la demeure d(le Carol & Keogh

h Iliqitemine Briule:-lt la doniamre d'Eu.ine
Valftie. i la Queue Tortue.

7mic. District.-A la deiineiirf de bseph E. l)ai-
gli, un hais de Paumnie.-Et ladien ioire (i A
lxaiidre D'a.iglef. pere, sur le Bayou ies*aresh ou

Sointe anx Loups.
itme. l)ist-ir t-A la demeure de itienne Tj<',-.

ne, au Bayou 3Maliet. et la denmiere de Johnji H.
iMc(a. au Paqiu'etaiijiie.

,'nie. District.-A la denieoure 1<i William Reed.
la Villa Platte. 't ladenieure d1 Alexanridre Roit-
geot. la Prairie Chalaiginer.

limi. Di.trict.-Au n haasin James Alen.
head au 'Bavou Chicot.

11 ine. District.-A la demeure te Philippe Stagg,.
la ViGi!! (raindie Prairie.

12me. District.-A la ilemTBrede Thornas M-
Rory. sur le Biyoui BTif, et a lademeure de Wil-
liat h-win. a Mountrille.

lime. District.-A lademiirede- Burrouglis,
sur l'Atchaialaya.

1lme. Distijt.-Suir lhablitaton dle James M.
Moore, suir le Bayou Wax.

I-Ce. District.-A la ildemeire de Thomas Sta-
pleton, sur le Bayou Rouge.

Mme. District.-A lademeirs.de Joseph Lander-.
na. la Prairie Mamot:h.

17ine. District-A la derietre de Franois Du-
pr fils, la Prairie Plaisance.

1Sme. District.-A la dermcure de John Wnight,
Mermento.

lme. District-A la lemeuire dle Syvlorien
Mche, Coule Croche.

Les commis.saires d'electiot de la Paroisse St'-
Latidry, siurveilleroit la dlite i'tioni suns autue avis
et me feront leurs retoinurs cuifornimeniiit la loi.
Les cornimissaires des dits ditricts il'lectioin qn i
n'auront pas de boites pour teir la dite lection nie
notifieront du fait. f

HfARRISO ROGERS, S/hrif
Bureau du Shrif, St. Landry.

29 Novembre 1852. I

Henry L. Garland. Louis Lastrapi.

GARAN & IMTAP~
ATTOCATPeL

E XERCERONT leur profession dans
Sles diffrentes CoLts du 15mine, District

Judiciaire. Leur burean est aux Oplonsas.
23 Fvrier 1852.-la.

AE72NTACr2.JOHN McDONALD se rendra prompte-
ment tous ordras qui lui seront trans-

mis pour arpentage qui lui sera demand.
'Iajueu est cht*_ M, UL . .&LEa.em nai, aux 0plousas.

Oplousas, 8 Mai 1852.-la.

AVITB.~
TLE soussign vient de recevoir un

assortiment 4e belles MONTRES et Bi-
ritis, consistnt en Montres, Lunettes,
Ds et Porte Crayons en or et en argent;
Epingles, Chiaines Bagaes et Cls en or.

Aussi-VUn assortiment d'Argenterie.
Une attention loPte particulire sera ac-

corde anx rparatibus de Pendules, Mon-
tres et Bijouteriek.

fl-II achte fvicil or et argent,
4 CHAS, N. EALER.

Oplousas, 21 embre 1851.-la.

* B'NIEL SIIEUBL&I
Tailleur Fashionable,
Est toujouirs prt excu-

ter tous ordres concernantson
mtier, dans le dernier goit,

S avec soin et pronptiihe, et
Sdes prix modrs, Pour r-

iaq numb pond0 're au temps qui court,
por, dua oorptuit ou de bonnes pratiques 
un courterdit.

11 a tonjams enwmains un bel assortimenl
soieries drapu, mrinos &c. du dernier geie.

8&rsidence eSt rue Main, entre Selvue
et liitdry, dans lb maison au Nord du bureau
Ih\G9u7ier desiOpeldousas.
SOpeloua; Il Dcembre 1852.-la.

P.R3WZ A7IS
ALLEZ yoa J4'I4 E LISSEMENT ED4 tOS ET

ETIs T4I r 4yXER & ALEXANDERS, A
WAsIMorToi, ^>pt FAIPe DE BOQS MARCHES!

^4V MyI 8 & ALEXANDSBSre-
s j oi steice moment, parfhaque

's d di Nord, un grand sor-
de toutes tions

Souliers, a
^iz1Ossq ^ de biles

S'g- lTn ^&{id J^rtu&ent dq4i>out.rie rla erprnant ones
f or ete ainere

es or *- e ie=% en

(esIPectu u|tt lesAmes et enr ous nptg *iws

,..,I 71* fe ^ _ ;S .-^g
ir aagap vaptcle renevoir *as om=

yaroaiaeo ̂ e ass aervicewau aBes *es

r2,nt -tre~aofiaroftiJfar 8 di8 o de 1 Npt1M15'k * . sHKT BfUX̂,Qfefea eoeaariKn162u1 -7-:-

meand .dveor 8se.la. -

SOURCES DE BELL CHENEY 1-VENDRE
EN VENT- JPiILBL 4UIE.

Il sera of'3rt en vente publi-
(IIe, AiK^I'1parJ;iams Akenhcad, adif-
n istrateur de la fuccession de

Gilbert Sloan, dcd, on par un encanteur
diment commiissionn, dans et pour lhi parois-
se St. Landry, le 1er. jour de Jantivier 1853,
la Maison de Cour des Oplouss, les Sour-

ecs de Bell Chleney, en vertu d'un consente-
ment crit entre Edmunuid II. Martin et fou
iilbrtSloan et eu vcrtau d'un ordre de la

Cour de District.
Cette proprifte est tluce 30 'mnfiles ai

Nord iles O p1imuis, et la inine distance
Sud d'Alexndre, dan la Pinire, et -en ou-
tre les Soures iinraes et les bains, .elles
<o'nsistenit cn ciit s)ixiutc acres de terre.

Il s trouv sur les lieux, sept c;/nr nsi
iduublet. fet tis ixrWHidrH wixo, pour l'av-
*onundeenwnt des fuiimiies, donu: rahannes

l]our les essier:, i g<r(md hotel, <aiquel
e-t centi'ie' us (//7c Btal trs coTiiide,

1*n VtidC (.' , Ecti' et anw.asiw,' ainsi
pie d'autres t.ablsec'ieiits trs !eeess;ires i

nu tel endrmit. Erin ntre des difices, tins
les noiulHes le I'eta'blis.senient, tant bont et
solides, val'uant de quizue cenits deux mille
puirstres.

Cette propriet est sime moiti rioute
ldes paroisses le la Rivire Roiuge et dles At,

t .kapas. et si cotte proprite ne st- trouvait
p;!s sur la ligne dui Rail Load des Opeluisawe,
elle ni se trouver;it pas a 101) nmilles, lorsjque
ce cieiinii s'tendrlit jus<u'aui T'lexas.

Les sonrcesint reu uie patronwe licrai,
depuis qu'els sont dev'nueitisla proprite des
prsens propritaires, etjes u fualits dles eanux
sent appreics de plus en plus eliaque aune.

<'ette proprit'tee, achetee pur une cmpa-
gnic d'laliins, offrirtit une retraite des plus
saine et des plusay-able: peilant l't pour
leurs familles et pour celui qui tiendrait -t IL-
tel.

Touites les prsonnes dsireuses 'aeheter,
outt invites visiter les lieux avant le jur

de la vente.
La proprite Sera vendue un tr>it de

un, deux, trois et quatre ans, en payeimens
gaux et ainIels. avec hInit pour cetint d'int-
rts l'edpi'atkin d'une anle, pur le moin-
tant non pa.v e(tte poque.

Les acjurerrs fournissant leurs billetiavec
bonnes scurits et la proprite restant sp<.
cia leinent liyp<'tl (iue jusiu'au prsaeniCit fi-
nal du principal et des interts. L'acte de
vente sera passe pard'v.nit I. L. GQarland,
iotatire, aux frais des nequirenrs.

E. Il. M'A1RTITi
.JAMES AKENIIEAT,

Ad mimstrateur de 4 uccession de Gilbert
O 8ooan.

OplolKls, 13 Novei ire 1852.

MAGAAM DI MOlDES
M.ir. PIUiON, de retour

dle la Neile.z Orlans, a Pl'hon-
inenr d'informer les (Ldmnes des
Opelosas et des environs,
Squ'ellie a maiinteatt, en main,

un bel aaortinient de Capot-
tes ae soie et autres..

Ilbans, BroJerie, Lingerie, &o, et en g-
nral tout ce que pent composer un maagain
de nomveaats.

Elle tpre que le publit Ini continuera le
patronage dont elle a t favorise jusqu'
prsfnnt.

Oplousas, 11 Dcembre l852.-3f.

Le soussign vient de recevoir un
a&ssortiment complet de inarchaiidi-

ses de saison et de mode, vtemens confection-
ns, chapeaux, casquettes, bottes et souliers,
vendre bas prix pour du comptant.

Aussi, onstamment en mains
un assortiment de GROCERIE,
vins, eaux de vie, &C &c.

a liS. A. GENIN,
Cgent de :W"W. Thompson, N.-O.

OpeIols .25 Septembre 1852.-3in.

MR. DEMPSTE1,
ProbUQur de Langue AnglIse.

TNFORBM3 re8pectuensement les parents
et les tuteurs des enfants de St. Martin-

ville, que le Lundi, 8 Novembre, ses classes
seront transfres dans la maison dernire-
ment occupe par Mme. Fretchou, rue du
Port, o il sera charm de recevoir sea an-
tiens lves.

Un pwfesseur de langue franaise tant
attaeh 1'tablissement, le cours de cette
langue recevra les mmes aoins, la mme at-
togtion qfue celui de la langle anglaise.

lonsidrant cependant I'iniportnce toute
particulire de la langue anglaise, dont la
connaissance, est aujowurd'hu indispensable,
M. Dempster a rsolu de falN deux fois par
jour le dous d'anglais, 'le matin etf'aprs-
midi, et les Elves, (except ceux pprenant
excltisvment le franais) seront tenus de

per4 Xglais, ausi bien pendant les rcra-
tiens que pendant les classes;

l ves pourront tre reus pour une
legid ang e o pour lee deux.

'1es $lves qui viendront d'une grande
didtaace pourront entrer en pensaon dans 'ue

zceresBte pnsfon d liBeu.
S os^ * $4par mois.:

rt Mai Avil, l ostimbta 1852 o la

i Frie

be ie #ete ufrie 6 Dre 'o8p q ce &a

aIt
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Oull ll q Eu

VENTE PUBLIQUE.

TEN vertu d'un ordre do la Cour de Di-
trict, dans et pour la paroisse de St. Lau-

dry, seront vendus en vente publique, le
Luxm, 3 JANvraft 1853,

au pius haut et dernier eriehrisseur, les pr-
Sprites slivantes, abandiunne<s par Geo. N.
Rogers, scs cranciers.

1o- I-Ui Morceau de
i Terre situ dans la Prairic

elleviiue, coiitenaint 800 arpens,
avec la sucrerie, la Maison d MIaitre, et g-
nraleiment toutes les :ntres aiiiliorationr qui
s'y trouvent. La dite terre est horne tt
Nord par les tcrr5 de '(vo 1ierre Thihodanu,
l'Est par les terres iappartenant aux habi-

tans de Bellevue, Mu Sud par la terre de
lenjj. R. ogers, et ' l')Oest plr hle D)oaincl
Pubie.

In Neerrv, tM)iiI1 Iiiliii, aig de 50 ans
W ashurinrt<!i \ e, Ue ie 30 ni.

j N htl niel, 1 idriure, 'i.' d< ns.
Ejlijadi ireo ..i."e de 2.i ns.
PreslY, ier , A ' de *"; ;,s.

SJerry, 'rr, Ae de .35 ais, chrpI;ZI tllier.
S<uis, rre, s de 20au-i.

i!li;ia n. ire. aieg de :33 Ians.
Hleenry, r' ", Cw de , ls.
Kessire, ne'resse. rier de 50 nus.
1Jinii. irier ee de( 1 ;ans.
liarriet, ne'rs,' ee de 14 ns.
I i li'ersoni, r,.\;rn, .**^:1d 1r> rns.
Anier.s n, r '':re, a' ie ; I iii.
31 aIrthli. ie' swe. se aee 22 eus, e t ses

trois eti.ims, Totr, a.3a ie J ais, Jacob), 4 tius
et Sain, I ;u.

jEveli. negres-e, gee de 24 ans, et ses
tIois erdns, i .itlihldi, a;c de 8 ans, Bob, 5
ans et Bet.sy, - ans.

Quatre paircs de 1('fs, pen prs
qubize tutes (le b&tes dlotces, ine
mariique fi2iranht un R, douze inn-
lus, trois chevaux hougres, trois
jimients ainm(ricaiines, trois pou-
lains amricidis de race, quel-
ques cochontS, quatre ciarrettes
bIrifs, mie (diarrette cheval,

111 wagon pour quatre lchevatux,
et aiitres inlstriumnents aratoires,
meubles mineublants.

'CoNrriioxs.a^-On vendrpa r 'i cl ip-
tant telle partie des prop rits qu'il ftudra
pour paiver le nioiitanit d aux eranieers hy1
potheiresI; la ialunce sera vendue un et i
deux ains dle erdit, les acquurenrs fournissarnt
bonne et valable cauitiion, la satisaction <'a

yvndie. La terre et les esclaves demeurant
ivpotlihqus jusqu' parfait paiyement du

1prix d aihat et des iintr'ts. a raisn de huit
pour cent l'an jusi'jr parfakit paierment.

C. 1b. SWAYZE, Syrdic.
Op}otsas, 24 Novembre 1852.

VENTE PUBLIQfE.
Srcc'ssion d'Eluc Luvas FoUtenot, dcd,

IL sera venduit en vente puiblique, au plus
offrant et dernier ichrisseur, la der:

nire rsidence du dfint, dans la Prairie de
la Ville Plate, en cette Paroissc, le iamnedi 18
Dcembre prolhain, 1S52, parAchiille Dupr
Eotanteur public, les proprits cidossous 4d
crites, appartenant la succession dudit feu
Elie Lucas Fonitenot, dcd, dernireinenttl
la Paroise $t. Landrv, savoir.

Un rertain Lot on partie de
terre boise, situ dans la Prairie de
la Ville Plate, en cette Paroisse,

contenant quatrcvingts acres de superficie,
plus ou moins, born l'Est par Cyprien Fun-
tenot, et Joseph Laflur, et au Nord, Oueit et
Sud par le l)oimaine public.

UN ChetltAN tOT O0T PArlTE DE

Terre de Prairie,
sit dans la Prairie de la Ville Plate, en cet*
te Paroisse, tant la dernire rsidence dudit
dfunt, ayant quatrcvingts acres de superficie,
plus ou n(iii, bourn au Nord par la Veuve
Gyprien Fontenot, au Sud et l'Est par le do-
maine public, et l'Oucat papJLastie G. Guil-
lory.

on ngre nonmm Plenuning, g de 18 ans.
Une ngresse nommie Aime, ge de 22

ans, avec ses deny enifains, savoir: Adeline, -
geo de 6 ans et Louisa, ge de 2 ans

Un ngre nonm Old Flmniming, g de 45
ans.

Un ngre nonu Joe, g de 40 ans;
Un ngre nonimt James, g de 25 ans.
Un ngre nomnn Onzime, g de 16 ans.
Une multresse nomme Manette, ge de

40 ins, avec ses trois enfans, savoiri Alcide,
g de 7 ans, Sydlalise, ge de 5 ans, et un
enfant la maanelle.

Un multre nommnn Cadet, g de 10 ansi
Une mulatresse nomme IHortense, ge de

12 ans.
Une ngresse nonmme Marianne, ge d

50 anis.
. Neuf charrues, 1 charrette cheval, 2

Charrettes bSufs, 1 Calche, 1 Moulin a
mas, 1 lot d'ustensils de cuisine, 1 inontre
en or, 2 fusils doubles, meubles meublantei
4 paires de bufs de tire, chevaux, jumens,
talons, outils aratoires, &c. &c.
fl;-Les conditions seront annonces le jotr

de la vente
A. IPRE, Enca*Leu'<

Opelousas 13 Novembre 1852.

AUX CIASSEZVil.
A partir de cette date, prviens le pJ*
t blic en gnral g1 je dfends positi-

veipent de tirer ni de chasser dans mon clos,
et que je suais dcid poursuivre tous ceux
que je trouverai en eontravention. cet avis.

HEN4RY L. GARLAND.
Opousas, 20 Xdvembre 1852.-Im.

AUXparents qui se propemnt d'envoyer
leurs enfants au Colle St Chiarles,

Grand Coteau. L'ouverture des classes n'au-
ra lieu cette anne qe inardi, 14 dcembre,

1 D. HUBERT,
Swc. du Colge

St. Landry, 20 Novembre 1852.
J V.GommdaiJ. ChulegKerr.,

Grdain. & Err,.

14Juin 18 52 -la

OEL SND lmparixzeSaint
Laii tiristr imeptition, 

l'effet d'u'frcndnui adhiiiiitrateurde la st(,-
_(eeSSqi1i <le fi eu UEOP.<,;rj W'. A iii)i>SON' delCi-W
lrcifeiit (le la paroisse St. tendrv, dcd.

En etilui~eli,,o sima 2W~ par Je prsent
donnui (-eftix qui pouirraicnt' ioir des~ W.r
Sonls a.gole poser hL -Aite noinuiationl,
d'avoir le.s eurjiSjc lxri- i u,t
di rfi e de la V tir (le D ,isrict (je la ui
ilite pirois>so, dansIies dix jours 'fin iuivroujt

Ila date du pr'senit i %lis.

`Op1!n;.u, 4t P5ecuure 1Q552.

A' LJ I tilT< P.( M RT'S( )N, de l ki ro
St. LmA rv. Et:t (le la f'vinusizel a.:Iutt

l's~t imi? jtit in t l'efft l4tWi <nomm
deu'~t'n la deeein t f-i n Eii 'A'

I l~Il V jeuse de Gabriel I to
l''ili'rt<riit deu la ' iroissi<S rd .d'

'Li ' ' <i~i~,ne's c-t 'pair l' jert"et
d'meI 'il tei'ili q ourri ei aii 'rti,ua

Vk[Ie' a u.'- la dlite n.an <

-d- 'fl ' (Je laj 'unr ile l)i'~triet dle la,>e
dite iui'" 1'la is 'dx j''s qui buivru't

Ila ikitt' (Ilu si tai'

'{lta.4 P1 et' iiibre'ISi

Ventcr iar lie Shlerif.
ET'Ai' 'P} LA Jiis 'E

-I)13 iel tuteur ci~ i< sr il,. trut
VS. 4~ $. Lmidrv.

N ettd'un drt(e' pbi fi. fi., lanc~
Icprovsu he- iitifil, paur l(euir de 1 iti' aset pour lat risse St,

1,iiidr.v et a Dui l 'sst il ea eq'xIl" en

ni-un-s diilii-i, ~ pou 1iir t n.iI s'Vnce-te oi la bl il'e ;truiL

dil' wii I-'Sunll,
1fe-iiitdO'r lits-)" l'eir.iit- n lit U4 pa
nu Fi'ui fbi ureti an r ' d ii' JIbi r S'~ilrt t, 4

Sieitleil deth Tiim1ueut mt et l'i a ~t~

(it NIl.t Is<iIv S1r5ui

Bureau fll tqiuif, St. Lauidev,

11IL a t us)inuhuit lt P)ri>u d' l,
I>artuisse St. Laihy, le 7 Novembre
eihurait, lin nigre IlisIllit s 1ic uilleflC
Il FENRY, et aprei Wu<cth

JliIl. lrriq, -deuueirant. mur lk,
I lklyu Sal, dansi la Partuisse Suujtst

M tuuri il'ou il est parti v-er.4 le 20. d'Octbrl>

Ieavettgr d'ejiouun -35 h.n-,; taille' di5 u'dbpoulces, tmulc4r eitiK"rv; ne parlant

i 1,le propitzaire # Pri de i''iir Jiu13UVI't
-'pruprit". paver lue. frais et 1',il'r n

t; eueiicit il t'a scru ia lic sel il lai l<i.

Op lo- lis, 2 Ti Ivlu t IM P:`1 r

A bon1 iniyit't!e A boitll.CI~
eA TRI'S BON NMARCHE: MAIs l'OEII1 DU

CWMPI'ANT, ET V017f DU' COMlP-
TANT E LE ''.

('1~l.N &KAUF31AN, tieslq

t p 1<idei de efttt c
o'

f lirt Tiutt t1if j 'i*i ilit iilieit, l rnsa-asui dle M<. .. (;ttlctlIin .t i.I. . ei j,'ilh
offro ut leur stipertre 11orttiieht de'"thnls'
IIl1-4eSS'ou'- til 1priX Ciilitlltt. Lf< :ioe~'til.-et
sont inut <ts a voitir et 'voir g- lis titr,.tit li
prix mnhimie (tii tel]; sera. dc4falidt irur ceti mur-:

I eott t <<x prtpiri4tairs dle repillieht
Sq U) tuti. <<tumt viu iiuirnt te'ups tenuir <'tir u

e . il < httl ii r 't u uteIoitt' c,' i t lsitr
ile p tus bel essorlin:'ni de juiha ujc1 >c,. i ti'<' l'>.4
Iprix q ils retv'o"viit doriiia arit dles rheiliils'ire
tIIai.soIus dii Nord.

Cotifitiittit tiare ,I1e e-tlrtur ptolir mvlfft Pl 1 frIti-
nage dt public, ils rit- igliizerolit rient poluit ullibti-
t u les per"uiutes i tii les Viroterotlt.

(>et&19 ut

IAlat Batlanoire de l)igutgecnilt ji1tCDt3

de I>yroi, est tiiui.intemltlt zprt e ft'ilfrymir;

ayant et notinu setil agent jit,lr les fitir. et
uit velare, poutr lat paruiu*t eSt, Luidry.

eteba1zIIIttiri pecut ~tre aduipt si
une oitreby,' &e., talit tiruut simpf et

I peu sujette a riiltmatioilt.,

UIn niitdlt pettt tr, v% l'atelier dit

oplouest. 13 Jnnier 185'2,-13,

VA' -11IMOT
Pintte l N-'Orliiu et les ' Pe1Ousa.Zi.

Le IiIttaitz4vIpcur bon aua-
clieur et Yjlideitieiit etinstruit,

A EUNT t entirinett rpare, a Yecon-
nienc ;su voyagt5s rgeliers. Il par4-

r de 1Vasmlingttmn tous les Diaitehes neuf
heures dit ni;itin, et de laNo el-rfti

-tous ls Mfercredis niKi
lvaphi'gitwl 2,4 Octobre 1,M2.

pubuli le &lrnieti -- I'r
ft~L R. 9ANDOZ &ANIJRE MFYNIER.

t Pi de l'abonnement t derRbis piastttsi
f4p 3ayilfl <l'avance, ou 4t7'4-ai p!i?u

Aucun abltnement ne fe tu pouir un tew
mondre di do<*e'nois. C t. 1 ..

,Aucun aboffleme;it nevdjco* au4ntque
les' aWirges ne soient 'a .4s.

,wa6 *u.Jdg p aonmn
devront en donjler * e1s i Ume nmuavnt le termne jde fier a'bueei

voir.-mLes avis qui n*ex.
4

Mterufltpua uncarr de les.
pcde dhucl pge*, se pttige ~t 0 pliastite psir l
premirailorrtitn. et cinlqml5ne cespis 1)-chaque

isrion 51< vante. Les avis plusionW suivront la

Tout avis, moins qu'i n'en soit 4te a
donn, sera Publi e fr-anpis et en, anglait
-ceqdii soit rtir~, cet jl*U' ce b'm Yj-
g~ent propo.d.e le retirIr. ,

1* 'Les avis ou communibitiotns aonntun, rin.;-

J*tIrio, Cti Ceou adxssesajd

une, si le jAe o qdesrir lui ra~pre
sutri sO niirie k premier.

,C'est vrai mais quutt un veut cono isi,
plus Ifvntieuqtlu -m ire u

tIneJ5aare

svacIQII yeux una dom-.
ren xnt'dssmt dont nmoousunqmprusater~ilqikpe *es. De 1500 1,51e, l'or et
1, ar'rii -4IQt ananolleaent. d'Amrique

a'lvin nv*iren trois miillIqn qpi

une~a os aet un~hT~'eere ps conidrabb5 d 1750 a
1808. V 'il,t8U0( on retirait des Mm-

des ~ e .-~iyeut gura &~*~stPendant dlx ans. Fin 18M4 la

Wef*p1v *et* e- 1847 par- -intimlue dsa
.*"" *e et12

de' AiAstlie i

~laishia~uuidtNquelaoy-
~eiy a viceans. Bfln.tPesapri-

41 44&tsamp qui nhlr det ~
Mt te W4. qu re effwefrdq

aivr~id nh cdemse4 'Asa

qsra remiu monwuo e~t


